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Dom Vital Lehodey, abbé de la Trappe de Bricquebec. Les 
Voies,de l’oraison mentale, un vol. in-8" de xh 422 pp. Paris, 
Lecoffre. 1908. Prix : 2 fis. 50.

Encore un traité d’oraison ! Oui ; et plaise à Dieu que tous les 
livres de ce genre fussent nantis des approbations avec lesquelles 
celui-ci se présente. Destiné aux religieux cisterciens, l’ouvrage que 
vient de publier Dom V. Lehodey a été examiné et loué par le Cha
pitre Général de l’Ordre. D’autre part le R. P. Poulain, S. J. qui 
s’est acquis une si juste autorité par son savant ouvrage sur les 
« Grâces d'oraison, » en fait un encourageant éloge : « Vos descrip
tions des grâces divines, dit-il à l’auteur dans une lettre-préface, sont 
exactes : on sent que vous avez pris contact non seulement avec les 
livres, mais avec les âmes favorisées. . . Vos conseils ascétiques sont 
très solides. Sans cesse vous poussez à l’abnégation, au détachement 
du créé, à l’amour de Dieu et aux vertus qui en sont la suite. Enfin 
il règne partout un ton de piété qui fera vibrer les âmes à l’unisson. «

Une lecture, même sommaire du livre, démontre que ces éloges 
sont parfaitement justifiés. En outre le style simple et clair, la mé
thode excellente, la division facile et logique de l’ouvrage, rendent 
celte lecture attrayante, tandis que Ponction et la piété en font un 
véritable exercice de dévotion. Dom Vital n’est pas en vain disciple 
de saint Bernard.

Nous souhaitons donc à cet excellent manuel de la vie d'oraison 
et le succès qu’il mérite et surtout le fruit de sanctification qu’en

V. M.attend son auteur.

Dictionnaire historique des Canadiens et des Métis fran 
çais de l’Ouest, par le R. P. A.-G. Morice, O. M. 1., grand in-8, 
330 pages, Québec, 1908. Chez l’auteur, à Kamloops, B. C, à Saint- 
Boniface, Man., à l’Archevêché. $1.25.

Sous ce titre modeste qui dissimule un peu trop l’intérêt de son 
ouvrage le R. P. Morice vient d’élever au génie canadien un monu
ment plein d’actualité et d’enseignements. En 625 articles d’inégales 
longueurs, écrits dans le style fort simple qui convenait, il a tracé 
l’histoire du Nord-Ouest et de ses premiers habitants. Si ce travail 
n’est pas définitif, si les conditions où il a été composé n’ont pu 
exempter quelques légères imperfections signalées par les « Cloches de 
Saint Boniface, » l’accueil favorable qu’il reçoit laisse bien compren
dre sa haute valeur et son indispensable utilité à ceux qui désormais 
voudront connaître le Nord-Ouest. Aussi volontiers nous associons- 
nous aux sentiments d’un distingué rédacteur de la Nouvelle-France-,

« Nous souhaitons au travail du Révérend Père Morice tout le 
succès qu’il mérite, et nous le remercions d’atoir recueilli tant de
fragments si précieux de notre vie nationale. » V.-M.


